« NOUS NE 
ETRE PLACES AI 
PEUPLES », écrit pudiquemeni 
Goebbels dans son article hebdomadaire 
de « Dos Reich ». 


MONS. NULLEMENT 


leur, la supériorité matéri 
nemis. Nous ne cesserons pas, cependant, 
de répéter qu'elle m'est ni invincible ni 
inépuisable, » 


ES Français dans Pam cv à 
] hommes sont là, de 


debout dans la terre rougeâtre, sur les routes 


savent que toute l'Allemagne vacille et que son pı 
sur la terre disparait comme un cauchemar, 
Fermons un instant les yeux, repor- 
tons-nous à juin 1940 et mesurons 
notre bonheur : le bonheur et la 
gloire de la France. Où est donc ce 


ici pour dix siècl 


lans les juan de la vieille ville prb 


lolsheim -et de | g 
Schiltigheim et près des étangs de Wantzenau. Ils voient l'aiguille 
prodigieuse de la cathédrale dressée sur la brume du sai fleuve. Ils 


Hitler qui a dit dans la cathédrale, 
il y a quatre ans : 


u, au sud-est de 
Stolberg, nsi que dans les ré- 
ions Weisweiler et à l'est de 
nkirchen. Le général von Mo- 
del y a engagé sa 6 armée cui- 
rassée. ES 

La Roer est bordée sur quelques 
< Nous sommes points, m: n'a pas encors pu être 
»? franchie. Les pertes sont lourdes 


d'installer l'enfer 


_la question, note déjà des améliorations et prend acte 
de réformes sérieuses 


problème du ravitaillement domine tous les problèmes économi- 
ques er il est d'ailleurs intimement lié. 
Le grand débat qui s'est engagé hier devant l'Assemblée consultative 
le démontre. Il y fut presque autant parlé de transports et de charbon que 
de blé ou de viande. Et c'était inévitable. _ 


Résumons quelques faits et quelques 


| 


de Hitler 


Depuis l'attentat de juillet dernier con- 
tre Hitler, les chefs nozis ont fait appel 

un sosie pour incorner leur Führer. 

Un journal londonien, pour juger si ie | 
similitude est porfaite, a envoyé 


photographies de Hitler à un spécialiste | 
de l'identité judiciaire de Scotiond Yora. 


> 
3 RÉDACTION-ADMINISTRATION SAMEDI En page 2: 
PUBLICITÉ Le. 25 
AAN 
100, rue de Richelieu, Paris (2) Po Fa r S = re S se NOVEMBRE vs 
Téléph. : Richelieu 81-55, 56, 57, 58. p Aa f i 
e ETS ESEN 1944 Rubrique 
i Ste-CATHERINE = 2 
peros aeren Lee Sportive | veux 
pas eaaet eitan a DERN TORES NOUV ELLES. DU MONDE mas 
ns une ligne de poteaux écorchés e A 
i par 300 exécutions de patriotes, sur = 
| un glacis de la forteresse de Besançon | 
ins des Alli ] r 
aux mess es iés Mieuel Maura ASSASSIN raaour 
iguel Maura SS2SSSIN Q CT VE 
Le pont de Kehl, seule voie allemande red qui, pour échapper à la justice 
d 
rs ur repasser le Rhin leg IF : PR 
Front d'Alsace, 24 novembre. pour PESE e enera ranco des hommes s'est suicidé 
La moitié de la ville de Stras- | L'arrivée devant Strasbourg des blindés du gê- | dé ceci S á y à 
bourg est au pouvoir des troupes Eseler "et das Toroes américaines esë ron! (JG (lOMISSIONNET ense faisant abattre par une sentinelle 
françaises et américain f r 
Q D'autre part la BBC. Lire aine par jes Allemand. avant {De notre envoyé spécial Emmanue IMERRY) 
La première armée française est l - z mes À 
au nord de Colmar dans lequel se | amém, soit dune vingtaine de divisione, pour) EC 1” Décembre BESANÇON, 24 novembre 1944. 
A livrent de violents combats de rues. Sken panzer de, epp Diotrioh lui ont 646 LE RE LA Derrière une ligne de poteaux 
Prochaine jonction des troupes | 5 {im one iat en Lorrain Ia "prouve de Ieur [correspondant de Reuter rapporte | écorchés par 300 exécutions de 
1" é esse militaire. Erodendigr aries Drssit | patriotes, sur la butte truffée des balles 
de Leclerc et de la armee Leg es pourquoi, ayant mass soa dernières réeers que espagnole, a fixé au général des assassins, une croix placée de 
d = prera paga REX Dpt | CS e re o opera s'ent trouvé | cembre pour essaya a irad biais pour être presque invisible, un 
ernières dépêches des correspondants de guerre | uce franco-américaine qui, Saverne enlevés, a|d'un gouvernement républicain de tertre à peine sensible au pied d'un 
sur le front de France, de violents combats de débouché à toute allure dans la plaine de la Zorn jon, ais [r a Maura lui- | mur. Ci-git sur un glacis de la 
rues se poursuivent dans le centre de Strasbourg. | 10590 à Strasbourg. même serait le chef. ` 4 cis de la 
La division Leclerc et la 1” armée française | LUTTE ACHARNEE ph Das 1a On de ce mob. Ie indrat | forteresse de Besançon: le général 
ne sont plus séparées que de 60 kilomètres. | T nas réuni à placer: vs. enr re, re | Friedrich von Brodowsky. 
n'a m M s 
L'évaeuation des Allemands | thus en mauvaise posture pd | NT Barbe-Bleue, les pandours, les grands clos 
a été élargi, Battenheim, à 6 kilomètres au nord |sa proposition faite à Paris par l'entre- ques de l'horreur avaient trouvé leur pair dans 
derrièreleRhinsera difficile | 4, Mulnous occupé, ainsi que Aspach au nord| mise da représentant de Franco, Jos ce hobereau prusien, médiocre officier de cava- 
Front d'Almce, 24 novembre. — Les Alle | toyé et île fomi, réehar S EA i Onay S Tentera plis très longtemps à à la tète du Jerie parvenu à 1 me Jusqu'au grade 2 
man 'ont sur le j LL t été enlevi ja jonnette. o 
e eA e el dure mer» la campana da Fraen, 1a diviem de sons 
retraite de leurs troupes sera difficile. dans le secteur de Pres, la 1” Fe all li d'ailleurs non e Gry 
mande. aut s'attendre à d lui avait été confiée en 340. 
actions d'arrière-ga: dans CREME 
but di r ri vacuation D mdr À 
` Aa eee hE e vanae, Les transports conditionnent === 
S res ans "0 rouvres. par_centaines 
ns de res derrière le Rhin st la ligne Si charbon... Une men 
F ia maa Ainas are 0 | toujours le ravitaillement "EE: 
Led PATATE par Philippe BARRÈS es L Eaa a aae aimon ae 
@ docteur soe: E |R LA ROER Ea ee et d'enfant — 330 à Oradour seu- 
A devient modeste ! Les Français sur le Rhin. Nos| C'est bien ainsi qu'ils luttent de-| Mais l'Assemblée consultative, qui vient d'examiner SCOTLAND YARD ||OPS me En nains, aa 


a mensuré les ese conscience accuse, jour après jour, des 


rant 
paisibles furent pendus aux balcons 
pendant qu'à coups de crosses, les sol- 
| dats feldgrau faisaient revenir à elles 

les épouses, les mères, les filles, qui 
Févanouissaient aux pieds des supplie 


deux | 


C'est lut qui « nettoya » aidé de 
miúciens, l'hôpital de Magnac-Laval, 
dent tous les médecins et les 60 blese 


son GQ.G., le 25 septembre de cette | 


(sés furent tués. Il liquida l'infirmerie 


Le 25 novembre 1918. Maurice|d®® deux côtés, et l'acharnement de |chiffres, L'amélioration est metie dans | 


L'INAUGURATION aie de Sarlat où trente blessés furent ache- 


PARIS 


des soldats 


hier soir, 


soulevé le Consultative qu 


dans la joie et l'orgueil 


FÊTE 


de Leclerc 


arrivée des soldats de Leclere à 


la tribune, annoncé la Parce nouvelle... 


Barrès décrivait Strasbourg délivrée 
par Foch, la fraternisation de nos 
soldats et des filles d'Alsace, les 
Marseillaise dans les rues, la cathé- 
drale pleine de chants et il écrivait : 
« Nous ne reverrons plus d'heures 
pareilles. > 


Ces heures sont revenues. Elles 


notre revanche surgissant du fond 
de l'Afrique où se réfugia notre 


la bataille ne décroit pas; une per- 


cée sur Cologne serait en effet une |} 


catastrophe pour von Rundstedt. , 


OFFENSIVE SOVIETIQUE 
7 AU SUD DE BUDAPEST 


Sur le front russe, la bataille de| 


Hongrie continue depuis onze jours 
avec les mêmes caractères que celle 


régions de Csap et 


région parisienne pour le pain. la| 
viande, les pommes de terre les| 


lé; 

iais n'oublions pas que la baisse | 
de la production doit mettre un frein 
à nos espérances: 900.000 tonnes de 
viande  seulem en 1943 contre] et 
1.700.000 en 1939; 28 millions d'hecto-| 
litres de vin en 1944 contre 55 mil- 
lions en 1 


Toujours les transports 


Toujours les transports ! Notre flotte 
marchande ne comprend plus que quel- |? 
s 


< L'ordre nouveau de Hitler » 


A l'occasion de l'inauguration de la 


ration et la présentation de | 


DE LA MAISON | ce Pun at louve petrole et a oosten | 


FRANCE-U. R. S. S. 
le vernissage de l'Exposition | 


tent. 


que Hitler a les oreilles rondes et petites | 
tandis que 


Selon l'expert, l'examen des oreilles en 
matière d'identification, est oussi pro- 
bant que celui des empreintes digitales. | 


Pour dénonciation 
de résistants 


elles de son sosie sont étroi- | | commis 


l publie en première poge la 
photographie de ces deux oreilles et fait | | dans 
ressortir les différences qu'elles présen- | 


sous ses ordres que la division 
Reich », passant à Oradour, y 
le forfait qui restera dans l'His- 
| foire la honte de l'armée allemande, 
|Tous les hommes du village rassemblés 
les granges, les femmes et les 
enfants enfermés dans l'église. 

— On va prendre votre photogra= 
phie 1 disaient, en riant, les soldats aux 
bambins. 


Š éfai la Roer. Les camions, manquent, cruellement. L Ane Terré comme un rat, 
._ 2 ` reviennent du fond de la défaite ct|de la 3 MeRa À nt |malson France-URSS. 29, rue d'An- 
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Et, sur un ordre, 
tuant en tas les hommes que des sol- 


les mitrailleuses 
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pied des Vosges, par la Tunisie et 
par le Sahara. C'est la route du relè- 
vement de la France tracée par de 
Gaulle. C'est le chemin de la ré- 
demption de vingt-six années d'er- 
reurs qui avaient fini par détruire 
notre victoire de 1918. 


sud de Bud 


et du Danube. 
CRITICUS. 


Un message du général de Gaulle 


confluent de la Drave | 


Pour les autres ports i 
a 

La récolte de céréales, évaluće à 
£4 millions de quintaux. est inférieure 
à celle de I précédente. 
Taie a Plus Froid at pino aimn cette 
année que jamais. 


taut 


nombreuses personnalités parisiennes, 
sous la présidence d'honneur de l'am- 
bassadeur de 


n'avons eu, en France, qu'un aperçu et 
géné 


l'URSS. en France. 


condamné aux travaux 
forcés 


Albert Favre, ancien sous-secrétaire 
d'Etat, ancien député et conseiller gé- 


ripaîlle des bourreaux. 
(Suite en page 2) 


Achat français de laine 
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jourd'hi 


l'heure, tant attendue, de la résur- 
rection et de la vie. 
Lo nuit n'était pas encore tombée 


Au Comité “ Alsace” 


du mouvement de Libération 


Est-il besoin de souligner la joie qui | 
règne au comité e Alsace » du Mouve- | 
ment de la Libération Nationale ? 

— Notre joie, nous souligne un mem- |Mifer 
bre du comité, 
grande inquiétude. 


est hélas. tempérée par 
Notre comité | 


une 


On à varié ce apso de diper- 
tation massive vers l'Allemagne. Est-ce 
exact ? 

— À notre connaissance, non. I y eut | 
peut-être une sorte d'exode ces 
temps sur le pont du Kehl, mais ‘à nome | 
is. I devait être constitué par les| 
000 Allemands qui s'étaient installés 
à Strasbourg et par les malades à éva- 
cuer. Ajoutez à ce cortège ceux qui ont | 
trahi en collaborant. Mais ce doit-être 


id Avet-vous des Lg mere Sn a 

AT Te nent 88 ? PETRA 
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Cathédrale a été lémérement, touchée. La Chad er se a re T de M. Fouchard 


PA de me Row, le directeur de cet organisme pour lEarope, arrivent aujourd'hui à| de Metz en direction de l'Est vers conte as Rs 
I Nous sommes en relation constante grande association internationale cons- ruck, son o johr- | fournée du vendredi aux travaux de 

avec ames en eia difficilement | Paris. L'U.N.R.R.A. est, on le sait, la bach, à moins de 23 kilomètres de | ses commissions, di 

dans is plaine.” mais son sérieusement | tuée pour secourir et reconstruire l'Europe. Sarrébruck. á pe E Temere 0] 

accrochés aux pentes des Ce matin, le 7% burea une | 
eny Si les déscticurs de l'armée La France, elle, ne fait pas appel à r 

allemande 400 d'entre eux cantonnes à | Le ravitaillement de l'Alsace |rU.N.R.R.A. pour obtenir des secours i Tamembise” linvalidation | 


l'Ecole Militaire attendent impatiem- 
ment de revoir l'Alsace. 


ayons négocié dkociameat avee Les z re Libération a a me to PE 

Des de Etats-Unis égard. En revanche,| WASHINGTON, 2 novembre. — $ Gillot : vice 

M. BLONDEL  |,ont aja es t préts à être Ai- |x qui nous intéresse particulièrement, |Le général commandant la| eni ; Pascal Coppeau et René Vivier: 

commissaire de la République nee =. west de collaborer avec l'U-N.RR.A DR res ne Guillery. | 
à Strasbourg Leg ge rene ravitail | pour le rapatriement des prisonniers | "istère uerre : 

s'a à rejoindre son poste | ment libérées, des moyens de iransports |et déportés en Allemagne. On peut| = Des forces considérables d'apre- | Deux généraux allemands 

4 vont être sur nos maigres res- | compter sur M. Herbert Lehmann et|r®lls B-29 de la 20 armée de l'Air ppe: 

M. Don te den iro [sources pour être également dirigés le ont attaqué aujourd'hui des objec- prisonniers 

guéles au conseil i Sinera | 0 Dos provinces ds FE, sur sir Frederick Leith-Ross, pouri tifs industriels à Tokio. Ce raid a 

vases RS Raia 9i P g qpe ies convemetione qui vont avoir |été etfectué de jour en partant de FETE PERE 

er je cu a suivre un peu de génelUeu à ce sujet aient un résultat|bases situées dans l'ile Seïpang (Ma-| sent jn iraco, M novembre — A 


tive du Comité parisi 
tion, l'Hôtel de Ville, pav 
son visoge des jours de 
A midi, le comité s'est rendu eu 
pied de la statue de Strasbourg. 
Malgré le mauvais temps, une 
“ru compacte se presse autour de 
la statue. Devant le monument se 


[tient une délégation d'Alsaciennes, 


en costume régional, vivant 
de nos provinces recouvrées. 

Le bureau du Comité, présidé per 
M. Tollet, et une délégation de le 
préfestese de la Seine, conduite por 

. Gazier, directeur du asiaa du 
, déposent au pied de la sto- 
ir une mognifique gerbe de fleurs. 

A l'issue de la cérémonie, la foule 
chante « La Marseillaise » et « Vous 
n'aurex pos l'Alsace et la Lorraine ». 


| 


ciens le savent mieux encore. 


En 1918, quand je traversais l'Al- 
sace avec mon bataillon de chas- 
seurs, les habitants nous criaient : 
« Vous nous tenez bien cette fois ? > 
A Molsheim, les paysans chez qui 
l'étais logé m'emmenèrent au cime- 
lière. Et là, devant la tombe, la plus 
petite fille de la famille s'avança et 
lit : 


« Grand-père, les Français sont 
revenus. > 


Aujourd'hui, la fille de cette 
enfant d'alors recommence la céré-| 
monie touchante. Elle dit, accompa- 
gnée d'un soldat de Leclerc : « Les 


} 


Français sont revenus. > 


Il s'agit, cette fois, que ce soit 
pour loujours. 


LE RAPATRIEMENT DES RÉFUGIÉS ET DÉPORTÉS 


M. Herbert LEHMANN 


M. Herbert Lehmann, directeur de l'U-N.R-R.A, et sir Frederick Leith- 


Brazza Strasbourg, par 
le combet ot la ietoire ? Voilà, mon 
Sintral, 1e chemin que vous avez sui- | 
vi SYE pos braves et chers compa- 

Nous finirons cette entreprise 
Fune Fire, manière qui sera digne de la 


Les troupes alliées 


à VENLO 


sur la Meuse 


et à MERZIG 


sur la ligne Siegfried 


La radio britannique annonce 

que les troupes bri 

néral Dempsey ont 
frontière hollan 


fried. Les colonnes blindées, pa: 


Tokio _bombardé 


ne peuvent être faites que progressive- 
met. où ia mine me pus s Serre 
le tourner un seul jour. Une 

(oei faciiiterait évidemment la collecte 
des denrées, mais elle serait préjuđi- 
ciable au consommai ne cadres 
Fait pas avec ia politique de stabilise- 
tion des salaires du gouvernement. 


Sur le plan national 


Une ordonnance permettra bientôt 

d'étabr les programmes 
Ssvialllement sur le pian naionai au 
iieu du pian régional. 

On révise les organismes inter-pro- 
|tessionnels légués par Vichy. les orga- 

nismes départementaux, On s'efforce de 
diminuer le nombre des Intermédiaires 
et on fera bénéficier le producteur des 
économies ainsi réalisées, ce qui va être 
bientôt fait au proût, des producteurs 
du marché de la viande. 

Le nouveau ministre du Ravitaille- 
ment, M. Ramadier, ne donna peut-être 
[pag entière satisfaction aux orateurs de 

‘Assemblée consultative, MM. Lapie et 
Monmousseau, mais il a fait preuve de 
probité en ne promettant pas pius qu'il 


ne pouvait 
— N'ayons pas d'illusions, dit-il, nous 
sommes du bon côté, mais nous ne pou- 
vons avancer que lentement. 
Travailler, produire. transporter sans 
|cesse davantage. voilà les vrais remèdes | 
en attendant que les apports de nos co- | 


lonies. et notamment de l'Afrique du | 
|Nord, viennent combler les insuffisances 
de notre production métropolitaine. 


prisonniers dom deux généraux, 


Demain les Catherinettes 
fêteront leur patronne 
dans un Paris libéré 


tère français de l'Industrie. 

ment il n'y a presque plus de 
France et on a grand besoin 
visionnement. Dans le sud 
France, la production lainière n'a 
[que 30 0/0 de son chiffre d'avant 
guerre. Dans la région des filatures au- 
tour de Roubaix, la production actuelle 
ne représente que 10 0/0 du chiffre 
| [d'avant guerre, par suite du manque de 


ères premières ». 


Pour la première fois depuis 1939, les cousettes de Paris célèbreront demain | | — 


leur 


te patronne : Catherine, la vierge d'A 


lexondrie 
ien sûr, elles ne l'avaient pos oubliée, ni l'on dernier ni les autres onnées de 
ation, mais la présence des Allemands n'incitoi 
rs n'apprécigient, ou surplus, aucunement les tr 


par lesquelles les cotherinettes marquaient le 25 novembre. 


Dans les ateliers célèbres de la gronde couture comme dons les maisons plus 
modestes de la confection parisienne, on prépare fiévreusement depuis plusieurs 
jours ce retour de la joie dans la liberté retrouvée 


Catherine. 


D'autre port, la cérémonie habituelle oura lieu à midi en l'église Notre- 
Dome de Bonne-Nouvelle, sous la présidence de Mgr Merio. Après quoi, le clergé 


bénira, rue de Cléry, la stotue de lo sainte. 


RS 


gui à ia joie et om 
itionnelles manifestations 


Et, demoin, réapporaltror 
dons les rues de Poris les bonnets éphémères, les bonnets de papier de la Sainte- 


Il y a quinze ans 
mourait Ĉlemenceau 


Comme chaque année, les amis de Cle- 
menceau se sont réunis, aujourd'hui, 
8, rue Franklin, pour commémorer la 
mort du grand homme d'Etat. M. Jean- 
neney, ministre d'Etat, président du 
comité du Musée, a pris la parole. 


Négociations 


en faveur 


VIANDE, -init 6 (09 p). Te 


vi BG ). 

dev 1'2 (00 mi chars 
EA 300 me. 
FROMAGE GRAS. — 20 gr. : FB. 
CREME DE GRUYERE. — 40 gr. : 
FD et FE. 
BEURRE. — 50 gr., GB ou GH (se- 
lon les localités). 


POMMES DE TERRE, — 2 kgs. 
Ticket 41 (nouvelle feuille). 


25 à 45 fr. la doux. pour les petites. 


ENTRE NOUS.. 


A PROPOS DES COLIS. — L'envoi 
des colis familiaux n'a jamais été sus- 
pendu, En fait à était impossible à cau- 
se de la lenteur des rts. Depuis 
le rétablissement d'un trafic rapide en- 
tre Paris et Le Mans les « eousins de 


Bretagne » pourront à nouveau nous | 


faire parvenir viandes, volailles et 
rre. 


La Seine monte... 


sortie de son lit, com. 
à noyer les quals. 
Pluie tombe toujours. ce qui 


ss notre ce 


avec les U.S.A. 


de crédits 


Le tir des « V » continue 
sur Londres, 
Bruxelles et Anvers 


Selon des informations diffusées par 
ragence officielle allemande D. N. Ba 


le tir des V-1 se it depuis 130 
V2 depuis plus de 

30 jours. 

L'aglomération de Londres a été 


bombardée en premier lieu 
importante agglomération 

Das a subi le tir des V-2. Paris 
a été le troisième objectif des « V ». 

Le quatrième objectif, en raison de 
son importance comme point de con- 
sentaton. a été Bruxelles Liège sera | 

cinquième. pour les mêmes che] 
que Bruxelles. 


Le général Franco 
| démissionnera-t-il 
avant le 1” décembre ? 


(Suite de la première page) 


L'Espagne n’a pas demandé 
à être présente 


WASHINGTON, 24 novembre. — M.|{j,, 
Juan Francisco de Cardenas, ambassa- 
deur d'Espagne à Washington, à la 
suite d'un entretien avec M. Stettinius. 
| secrétaire d'Etat adjoint, a déclaré que 
|inmais. à aucun moment, il n'avait 


la Conférence de la Paix|% 


Des nouvelles de source autorisée, 
émanant de Suiss. situent les « acti 


Sigmaringen, | 
petite capitale de la province alieman. 
[de des Hohenzollern. Il a auprès de 
lui de Brinon. Déat, Darand. Doriot 


non préside l'équipe qui se qualifie 
< gouvernement français,» Un quoti- 
dien « français » parait à 


qui put s'enfuir à temps du « Matin 

Demand a formé. il y a deux se- 
maines. une bri; de 
rlemagne + 


5.5 du nom 
Et cette bri prêté dimanche der- 


ga 
nier serment à Pétain 


Echec de la Conférence 
de Chicago 


Washington. 24 novembre. — Dans 
les milieux anglo-américains. on recon- 
nait aujourd'hui que la Conférence de 
Chicago est un échec. et plusieurs délé- 
gations ont déjà fermé leurs dossiers. 
On négociera quelques accords techni- 
ques et il est certain que cette 
conférence permettra. en définitive, de 
formuler des idées générales sur les 
questions aéronautiques; mais. après 
trois semaines de pourparlers le but 
de la conférence n'a pas été atteint. 

A moins que l'Amérique n'abandonne 
Ja ligne suivie jusqu'ici et qu'elle n'ac- 

cepte la thèse franco-anglaise la 

tion d'un conseil de l'air ayant 
pouvoir de répartir les transports 
aériens entre toutes les nations alliées 
— la conférence se terminera d'ici quel- 
ques jours. 


mandani en chef allié pour la 5 
PE Dourn ne mi- 


aux autorités françaises 
Des décrets fixent la mine 


conseil d'administration 


— Pour avoir livré des résistants aux 
Jean Dubois, agent de police, 


pequéie avait pu être faite à l'ambas- 
des Etats-Unis à Madrid. 


Allemands. 
membre de la Gestapo, est condamné 
à mort par la Cour de justice de l'Eure. 


BRODOWSKY criminel de guerre 


(Suite de la première page) 
Au début d'août, le général von Bro- 
dowsky recevait l'ordre de gagner Dijon. 
1.500 hommes, débris de divisions déci- 


ge mitraillettes balayaient ses camions. 
Ji avait beau incendier les hameaux. 
massacrer les familles de fermiers, 
vingt kilomètres plus loin la mort le 
saluait à nouveau. A Dijon. il avait 
perdu mille hommes. 

Direction Belfort! lui dit-on. I se 
remit en route et 11 tomba sur les blin- 
és. Un matin, il se trouva seul avec 
miguna vetiures t vingt-cinq offislers. 

Des avions passèrent 


attaqua. Quinze compagnons 
furent pris d'un seul coup, dont le; 
golonel von Aweyden. son adjoint. La 
dernière voiture tomba en panne d'es- 
Sence. 

eol fapercut gu'n était seul avee un 
cier. Pendant deux jours, 1l 
Cra. mangeant des carottes crues arra- 
chées dans les champs. A Corre, près 
de Vesoul, 11 se glissa dans une fenière 
avec son piteux officier d'ordonnance. 
Un chien le dénonça. Un adjudant 
FFI. du bataillon de la Haute-Saône 
déposa sa mitraillette pour empoigner 
une fourche. En déblayant le foin. #l 


isamment 
découvrit d'abord une paire de bottes. il avait été chargé. le 6 juin, à la tête 


une culotte à bande rouge. C'était, 
le monstre qui se terrait comme un 
rat. Sur lui fut trouvé son carnet de 
route. Pendant ce temps, la division 
«< Das Reich » se faisait anéantir dans 
l'enfer de Normandie. 


Un reître à la mode 
de Frédéric 


Brodowsky fut amené à la citadelle 
de Besançon. Sanglé dans son imper- 
méable en loques (il portait sous sa 
vareuse un corset pour raidir ses 62 ans), 
sans coiffure, maigre échassier 
dont la barbe allongeait le visage de 
vieux reitre, il n'accusait ni crainte "i 
remords 

Dans la cour de la forteresse déla-| 
brée, au milieu d'une tourbe de prison- | 
niers fourbus et désastreux qui incar-| 
paient la catastrophe allemande, il 
Anterpellalt avec hauteur, en pur fran- 
ais. les officiers du camp. 


LES COURSES 


DEMAIN A AUTEUIL, A 13 HEURES 


Nombreux sont les concurrents qui restent engagés pour cette réunion d'Au- 
euu qui comprend trois courses plates et quatre épreuve 
de plat, et le steeple prix Violon-Il paraissent devoir 


de Saint-Gervais, handi 
être particulierement ini 


Nos pronostics 


PRIX DE SAINT-MERRI (A réclamer) 
— Missonne et Flamme de Messine. 
Outsider : El Majo. 

PRIX DE L'ARSÉNAL. — Yaksa et 
Rhett Butler. Outsider : M. de Phocas, 

PRIX DE SAINT-GERVAIS (Handiesp). 
— Gayland et Massier. Outsider: Har- 

WHISPER LOW. — Walk By et 
Vital. Outsiŝer : Gommeux 

PRIX DE FONTAINEBLEAU. — Pissa- 

jadière et Hunoline. Outsider : Pome- 


jano. 
PRIX VIOLON IL — Muscine et Gadi- 
chon. Outsider: Narcotic. 


RADIODIFFUSION FRANÇAISE 


Vous pourres entendre | 
ce soir... 


16 h 55. Ieo d'anglais : 
Orchestre: 20 b. Informator 


o Dh La demk: 
Lo sexe fort ». de 


Le directeur-gérant : Ph. BARRES. 
Imprimerie spéciale de  Paris-Presse 


20, rue Saint-Mare, Paris_(2*) 


L'administrateur 
provisoire, 


Don. 
? directeur technique 
Raymond BALLI. 


botté | 


— Combien de temps resterai-je ici ?! 
Le Pot aimes oi ele des 


Le vieux loup, que rien ne démontait, 
|astiquait lui-même son plancher, cirait 
ses boties, faisait une heure par jour 
|de gymnastique suédoise. Coquet, il se 
|précipitait sur chaque bout de miroir| 
rencontré pour lisser sa barbe et pei- 
Ener ses derniers cheveux. 

— Frédéric le Grand. disait-il à la 


M n'avait rien compris. I n'eut à| 
subir aucun interrogatoire comme cri- 
minel de guerre. 

L'instruction des crimes de guerre 
n'est pas encore organisée. Mais il qut 
de, nombreuses conversations avec 
officiers. 


N expliqua complai comment 


d'un état-major de liaison installé à 
Clermont-Ferrand. de réprimer l'insur- 
rection « terroriste ». 

— Vos ordres disaient-tis de brûler les 
temmes et les enfants ? 


Ca Oradour, cent le 

la division « Das Reich ». mon 
inférieur hiérarchique. qui a pris toutes 
ai été informé 


— Les ordres disaient-ils d'achever 
les blessés et de tuer les médecins des 
infrmeries F.F.I. ? 

— Expresément ! C'était la guerre 

— Avez-vous le sentiment d'avoir res- 
pecté les lois de la guerre ? 


|Haïte au fauve ! 


H s'étonnait alors qu'on insistät de la 
|sorte sur des incidents. 11 ne compre- 
[pait pes. Pourtant. l'obetination mise à 
lle faire s'expliquer sur la chaine de 


sur l'obstacle. Le priz 


PRIX PORT-SAID, — Screwball et Tre- 
molar. Outsider : Sawary. 


Surveillons demain 
GALAGALA qui peut se comporter en 


progrès. 
TÉONQUATOR. qui devrait 
défendre dans ce lot modest 
L'ASTUCIEUX et TOULON, tous deux 
bien placés dans le Handicap. 
CORIARIA, qui vient de faire une bonne 
trée et mérite un large crédit 
TUSSILLAGE, susceptible de causer une 


CABOCLO et NARCOTIC, tous deux en 
rogrès et déjà signalés. 

LÉPINDES qui peut battre les favori, 
Cet après-midi à Enghien 
PRIX DE MEULAN 

1. Théocrite (R. Hazet) (104)...G. 57 

à M. Céran-Maillard .........P. 26 

2. Fioraelle (Perlbarg) (105)....P. 17 

Réd. au km. : 1 m. 32” 2/10. — 6 pts 

PRIX DE MONTREUIL 

1. Teucer (R. C. - Maillard) (206).G. 16 

à M. H. Céran-Maillard ......P. 14 

2. Turbulent I1 (M. Dejean) (201)P. 44 
Réd. au km. : 133” 3/10. — 5 pis. 
PRIX D'EMBRUN 

1: Suez (A. Choisselet} (308) 

à M. M. Dolhen 


2. Sosiène (M. Vercruysse) 
: VA 9/10, — 7 pts 


| Réd. au km 
| PRIX DE PONT-L'ABBE 
1. Razy (A. Morel) (411) ......G. 114 
| à M. J. Caroff ...... P. 29 
|2. Rio de Janeiro (R.C-Simonard) 
(405) -P. 16 
3. Sarcelle TIT (A. Forcinal) (412).P. 20 
Réd. au km. 1° 31” 5/10. — 12 pts. 


Rendez les bidons 
d'essence américains 


des armées 
allie‘ rate ay ee des centaines de mil- 


che de ses interlocuteurs commençaient 
peut-être à prendre un sens pour lui 


bre, le pas de la sentinelle résonnant 
devant sa porte. L'homme de veille, sur 
son seuil remplaçait le verrou qui man- 
quait. Le troisième jour, le soldat s'ab- 
senta un instant et sortit sur le chemin 
de ronde. 

Comme 11 se retournait, H vit le vieux 
fauve qui franchissait le seuil. Il cria 
« Halte ! » et braqua son fusil. L'autre 
hâta le pas sous le canon braqué. 

— Arrêtez, ou je tire ! 

I continua comme s'il était sourd. 
Deux coups de feu claquèrent. Le vieux 
loup, cerné, et tous ses chemins pris, 
‘était suicidé. 

Sur la frèle dépouille de ce vieillard 
féroce. le pasteur de Besançon vint dire 
les prières qui ne se peuvent refuser. 
Mais il ne voulut pas bénir la terre où 
on allait l'inhumer. On ne bénit pas la 
terre où l'on dépose les fauves. 


Une route de la forteresse était pleine 


tions, interrompues par la libération. 
Le général des bourreaux fut couché 
dans l'un d'eux, à la place d'un Fran- 
çais. Une escorte de prisonniers lui ren- 
dit les honneurs allemands. 

Il fut couché derrière onze poteaux 
de supplice dans une terre toute bai- 
gnée du sang des martyrs. 

Etait-ce un dément ? Non pas I 
C'était un vieil officier prussien, un peu 
maniaque du Kriesspiel. disent quel- 
ques-uns de ses officiers. C'était un de 
ces Allemands si corrects qui, dans les 
salons de la collaboration. baisaient avec 
tant de courtoisie la main des dames. 
L'écho tardif de sa fin appelle une 
conclusion. Il faut qu'au plus vite soit 
organisée l'instruction des crimes de 
guerre. En prison, au régime de la 
grande surveillance, von Brodowsky 
n'eût pu échapper au jugement qu'il 
avait fini par pressentir. Il ne faut plus 
d'évasion. mais des juges et des arrêts. 


mots croisés 


'a peu 
Le sport de Cu- | 
ue n'est jamais l'ou 
- S Ouvertures de 
"Ce que les catberinettes 
en février. 1) faut payer 
Les autres les suivent 
de ia “veille fi 


Singer. 
PIT, N'ont pas le 


Noe. = T. de 
SOLUTION DU PROBLEME N° 19 


HORIZONTALEMENT. — „1. Cloute- 
Hydrophobe. Emeure. 


[spectacles] 


THÉATRE HÉBERTOT, maison des amoureuses 
Sont le représentations, prendront fin Le 10, dé- LA LORRAINE ET L'ALSACE LIBÉRÉES. 


Le Football A 
retrouve son unité 


r 


Sigmaringen, 
sous la direction de Jacques Ménard, |% , 
b 

au 
tacles 
$ Demain samedi, 
Gaveau. 

Quesneï. 
tion Ballade romantique, 
Thiérac, ainsi que des œuvres de Chaus- 
son, Ravel, ete.. 


| AUJOURD'HUI 
3 


| 
| 


A 


Trois jours il resta seul dans sa cham- |A. B. C., 15 h., 20 h. 15, Ch. Trenet. 


[arorvo 
Pierre JOURDAN 


de cercueils grossiers préparés par les|et Pierre Stepi 
Allemands pour de prochaines exécu- | Demain samedi, 


cembre, c'est une autre 


ON DIT QUE... 


€ |æ Les jeunes comédiens ayant été mobi 
sés au cours de cette guerre sont priés 
[sse 


tants, 52, 
= 


# décembre pour la répétition générale 
d'un spectacle russe : L'Ours et La 


| veau spectacle. 


Ambigu, 20 h. 30, Retour par Dunkerque, 
Antoine, Reläche. 


Boufles-Parisiens, 20° h. 30, 
tre | Capueimes, 30h. 30. Colette et Je chat ii 


Enateiet, 
©. Champs- Es 19 D. Je viv. u. gd am. 


Eassará-Vi. 20h., Paris-Londres. | 
Gramont, 20 h., Au Petit bonheur 


Paris-presse 


Après 1S er en Comes» 


[ae 
faire -connaitre au siège d 
‘Association des comédiens ` combat | 
galerie Montpensier (Palais. 
. baris (ler), 


# L'Odéon retient la date du vendredi | x 
Ceri- 
de Téhekov 

La première représentation de 
Antoinette, de Jean Guitton, À 
‘Apollo, sera donnée le 2 décembre, | Peti 

des prisonniers des spec- 

et des beaux-arts. 

à 20 h. 15. salle 
récital du violoniste Jacques 
qui jouera en première audi- 


de, Jacques | ront 


15 heures, au théàtre des 
Nouveautés, premier récital de poésie 
de Régina Camier : Promeni 
Ronsard à Verlaine. 

— A 15 heures, à l'Alhambra, nou- 
veau spectacle, avec Pierre Dac, Luce 
Bert, Georges Bert, etc. 

— A 19 h. 45, au théâtre Sarah- 
Bernhardt, répétition générale de 
| Volpone, de Ben Johnson, adapta- 
tion de Jules Romains. 

— À 20 heures, au Casino-Mont- 
parnasse, gala avec Jeanne Aubert, 
Marie Bell, Jean Tranchant, etc. 


— A 20 heures, au Coucou, no: 


Marcelle Génia 


Puget, Le Sais 
Périer. 


Bernhardt, 

saison. 

k de théàtre de la Porte-Saint Martin 
sentera prochainement 

Pareille, de Feydeau, avec Bach 
La Cruche cassée, pièce nouvelle de 
mé Fauchois, mettant en scène ja vie 

du grand peintre Greuze. 

vraisemblabement par André Brulé. 


A TRAVERS LES STUDIOS 


* Jacques Becker tourne, 
de la rue Francœur, 


Diverses personnalités 
nvitées à assister à 
cinéma trança 
possibilité a'i 
|prévue, cette manifestation sera quelque 
lpeu retardée. 


applaudir sur la scène du Théôtre 
2 Je Vivrei un arand amour », de Steve Posmeur, incarne 


ses créateurs: Georges 


# Néron, de Jean Bacheville, va entrer 
en répétitions au théâtre Edouard-VII 


Marchal, 


, Raymond Faure. 

#% Après Les J-3, les Boufles-Parisiens 

donneront une pièce de Claude-André 
“Bernard, avec François 


la Comédie des Champs-Elysées, 


une pièce anglaise intitulée Ce 
Brutus succédera à Je vivrai 
amour. 

% Le programme du prochain récital 
de danse de Janine Charrat et Roland 


Bérénice. 
dans 


au 
le courant 


LES PROGRAMMES 


Alhambra, 15 h. 


inaire, L'Imprompti 
Un fil à la patte. 

lot, 20 h., Gala franco-|E 

anglais. 


20 h. 30, M. de Falindor 
20 h., Antigone. 

20 h. 30, Les amants terribles. 
Les J-3. 


poil 


-de-Rochefori, 20 h.. Fausse Route. 
20 h., Rose-Marie. 


lâche. 


j, 15 h., Nounouche, 


|Biarritz, 


Relâche. 


La Cigale, Relâche. 
Luns-Park, 14 h. 30, Attr, Music-hail 


revue’: 20 h. 30. 


CIRQUES 


20 h., Spectacle de cirque. 


|Avenue, Eve a commencé, 
Balzac, 


20 h. 15, Pierre Dac. 


15 h. 30, music-hall. 


% Valentine Tessier et Jean Davy joue- 
théâtre Sarah- 
de cette 


sera créée 


étrangères, 
a Quinzaine, du 
se trouvant dans l'im- 
à Paris pour la date | 1 


Belette. 


ar la porte d'or (Ch. Boyer). 


Ma femme est 


la femme est une sorcière. 
[Bonaparte M, et Mme Smith. 
améo, 


une sorcière. 


cher 
grand 


Montparnasse, 20 b., 
Nouveautés, 20 h. 15, 


20 h., La Prov., Noc. rétam. 
h. 2%, Le Sexe fort. 
15 h., 20 h. 15, Ta bouche. 
Reläche. 


20 h. 30, Virage 
tâche 


e 
Palais-Royal, 20 h. 30, Moumou. 

Pigai h. 

Pie-St-Martin, 15-20 h. 15, Vict. de Paris. 


Spectacle des Alliés. 


Paris 20 h. 18, Le 


Variétés, Relâche pour répétitions. 


, 20 h. 
Huis Clos. 


na. 
ee 
20 h.30,Grofe.P.Gilbert. 


Le Tombeau 


Cathy, revue. 
30. Ouf! on respire. 
sse, 20 h, 30, Marsac, Mauricet. 


Paris, 20 h.30, P.Colline, Mauricet, 
MUSIC-HALLS 


THÉATRES 


MARIA CASARES 
Les NOCES du RETAMEUR 
de John Millington SYNGE 
LA PROVINCIALE 
d'Yvan TOURGUENIEV 


Gil ROLAND 
FALINDOR 


TOUT A UNE FIN 


AMBIGU — Tél. : BOT. 76-05 
RETOUR PAR DUNKERQUE 
Places de 10 à 75 fr. 


POTINIÈRE 


uelle 


Go en 3 Aces 
de PAUL NIVOIX 


Mise en scène de PASQUALI 
mmmn à corse toue 


CAPUCINES T: 1es soirs, à 20 h. 30, 


Matinée: Lundi, 15 h 


SUZY CARRIER, GEORGES ROLLIN. 
RAYMOND SEGARD et YVES DENIAUD 
jouent le grand succès COLETTE ET LE 
CHAT-TIGI 


Dim. 2 mat. 14 h.30, 17 h 30. 


PALACE 200" 
UN DON JUAN 


MARY-GRANT joe au FAUSSE 


ocmeront : ROUTE 


je Marcelle AUCLAIR 
ia pièce la plus discutée de la saison 


LE SX 


Des 
BAS DE LAINE 
LE3% 
DES 
PAISANS 
DE F CE 


LS 


EMPRUNT DE LA LIBÉRATION 


h, 30, Réves d'amour. | 


ii. (Marivaux. Coup 


César, Tempête. 
mé Ch.-Elysées, L'Extravag. Mr Deeds, 
Le Chemin de l'honneur 


Colisée. La Ruée vers l'or. 
Courcelles, Le Jockey rouge (v.0.. s-t.t.). 
Ermitage, Le Chemin de l'honneur. 


Gaité Clichy, & Femme de Barbe-Bleue. 
t-Paiace, Le Ciel est à vous. 
t-Théâtre, Voyage sans espoir. 
Par la Porte d'Or (v.0., S.-t. f). 
, Le Chemin de l'honneur. 

Lord-Byron, Ma sœur est capricieuse. 

La Royale, La Péniche d'amour (Gabin) 

Camarade « P 
de tête, 
L'Arc-en-ciel (v.0., s-t. £). 


Moulin-Rouge. Quai des Brumes, attr. 
Normandie, Fiorence est folle, attract. 


Qui 
Régins, Le Ciel est à vous 
Rex.Tu seras mon mari (S.Henje,J.Payne) 
Beala, Par la Porte d'Or (v.o. sct, £). 
dio Parnasse, Premier de cordée. 
Triomphe, La Péniche d'amour (Gabin) 
Vivienne, Par la Porte d'Or (v.0., st £). 


MUSIC-HALLS 
ALHAMBRA : PIERRE DAC 


| vendredi. Mat. 15 h., soir. 21 h. 15, 


L. Bert, Pipo et G. Ulmi 
Vend., sam., lund., mat. 15 h. soir. 
20h. i5. Dim. 14h. i$, 17 h. 15, 20 h. 15. 


FOLIES-BERGÈRE EM 


Tous les soirs, 20 heures 
Matinées dim. et lundi, 14 h. 45 


La revue à grand spectacle 


FOLLIES-COCKTAIL 
M ŒIL DE PARIS 


4 bis, r. de l'Etoile (50 m. av. Wagram) 
PAUL COLLINE — MAURICET 
in triomphe. — Louez ETO. 42-32. 


CINÉMAS 


CINÉPRESSE 


HAMPS-ELYSEES 


A L'HOTEL DROUOT 


| Suez (Sté Civile) 
f EXPOSITIONS Métropolitain .… 
[Sane 1. Succession de M. Pierre Cham- 

pion, de l'Institut et de l'académie 


Goncourt. Meubles. C. P. : Me Edouard 
Giard. 
Salle 10. Bijoux. C. P.: Me Besançon. 
Salle 8. Livres modernes. 
x.i M. Jacquenet. C. 


Me Jozen. 


Demandes d'emploi 20 fr. 


Strasbourg libérée, 
Nancy, Metz, 
Mulhouse et 
grands clubs de l'Est 


appartenu au groupement 


professionnel 
français vont, 
doute, 

prendre 


au 


une place 


tester, et... 
réservée. 
En effet, la jeune 
de Football a prévu qı 
clubs de 


qui leur 


l'Est allaie: 
nouveau reprendre 
activité, et a 
qu'ils pourraient, dès 
saison, prendre part 
Championnat de 
Non pas en 
calendrier de 


mais en formant un 
pe de six : F. C, Met 
€. Strasbourg, F. C. 
house, F. C.’ Sochan 
C. Colmar, F. C. 

dont le vainqueur jo 
an match final 


n'est pas 
s'est certain, étant 
es événements, 
à peu près 
des déplacements 
Rennes, 


ce-versa. 
Aussi la solution 
sagée par la Ligue 


parait-elle raisonnable et 


sera un premier pas 
l'unité du football 
cais. 


FREY, BRAUN, 


REJOINDRONT-ILS 
LEUR ANCIEN CLUS 


Que sont devenus les di- | 


Sochaux, 


sans aucun 
réapparalire et 


ne cherche pas à leur con- 


envisagé 


France. 
modifiant 
la compéti- 
tion actuellement engagée, 


contre 
premier du groupe nord. 
possible, 
donné 
d'effectuer 
normalement 


Strasbourg-Rouen | 
3u Sochaux-Rennes et 


| contre Paris 
dans la capitale 


cette | 
t au 


i 
y Suggestion de 
« Paris-presse » 


Erou- 
tz, R 
Mul- 
x, F.i ga 

| géré à 


uerait 
le | | sera certainement accueil 
tous les sportifs 
pitale, 


délai assez bref. à Pari 
Metz- | 


vi- | | tion de Paris. 
envi- | 
nous 
ration, 


fran- | | Rimet. 


q| [ique à laquelle 


? | | pensions. 


ratis-presse » a sug- | 
la Fédération 
Française un projet aui | 


li avec enthousiasme par | | 
de la ca- 

celui qui consis- 

terait à organiser dans un 


un match de Ligue Alsace 
et Lorraine contre sélec- 


— Ce projet sera exa- | 
| miné avec ia pius grande | 
sympathie par la Fédé- | 
us a déclaré ce 
v matin. le président Jules 
Le principe est | 
excellent, il peut entrer 
dans le cadre de la gran- | 
de manifestation symbo. | 

nous 


|eune difficulté à remonter 


l- | | œ Le Stade Fronçais annonce la 


ence de Moivy dans l'équipe 


fisante pour ne 
battre par Degelas ou Hau- 
monté par exemple 


car si je suis 
triel, je m'en reste pas moins 


« Industriel, peut-être, 
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